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Le projet Énergie Saguenay implique la construction d’un gazoduc de 782 kilomètres traversant le 
Québec de part en part, de l’Abitibi-Témiscamingue à Saguenay en passant par la Haute-Mauricie. Le 

risque d’explosions et de déversements sur tout ce parcours est réel. Depuis 2008, plus de 500 incidents 
impliquant des gazoducs relevant de l’Office national de l’énergie ont été répertoriés au Canada, ce 

risque d’incidents graves est bien documentė. 

En mon nom, au nom des générations futures, au nom du territoire du Québec lui-même, au nom des 
autochtones dont les territoires ancestraux ont déjà étė largement bafoués, je m’oppose à ce que ce 

risque soit pris par mon gouvernement. Dans l’état actuel de dégradation majeure de l’environnement, ce 
projet est un non sens évident.

L’opposition au projet Énergie Saguenay concerne également la santé de tous. Selon le Centre 

international de référence sur le cycle de vie des produits, procédés et services (CIRAIG), plus de 7 
millions de tonnes de CO2 seraient générées annuellement par le projet. De plus, le méthane dont est 

composé le GNL est un gaz à effet de serre (GES) 34 fois plus puissant que le CO2 sur une durée de 
100 ans. Lorsqu’il est question de changements climatiques, la santé humaine devient automatiquement 

un enjeu. Le projet Énergie Saguenay participera clairement au dérèglement climatique déjà 
dramatiquement avancé et menacera de ce fait, la santé humaine actuelle et future. Je m’y oppose parce 

que côté environnement nous n’avons plus de marge de manœuvre. Soyons conséquent.

En regard de toutes les connaissances techniques et scientifiques que nous avons en 2020, ce projet est 
complètement injustifiable sur le plan climatique, risqué pour la santé humaine, menaçant pour l’intégrité 

de notre territoire et, conséquemment,  indigne d’un gouvernement responsable.
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